
D’après l’étude, la sensibilisation des habitants, les 

mesures de conservation, les valeurs culturelles ou 

les traditions, le tourisme et la sylviculture 

contribuent positivement à la protection des zones 

humides.   
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En 2017, des défenseurs de l’environnement et des chercheurs se sont fixés pour objectif d’évaluer l’état 

des zones humides dans le monde et son évolution. Ils ont mobilisé des centaines de chercheurs 

bénévoles auxquels ils ont fourni un questionnaire standard. Plus de 540 zones humides ont été visitées. 

Les questionnaires remplis lors de ces visites ont été renvoyés à l’équipe principale, qui s’est chargée 

d’analyser les résultats et de fournir des conclusions au niveau continental et mondial. 

Ce n’est un secret pour personne : les zones humides sont en danger. Cependant, notre étude a permis 

d’identifier certains facteurs responsables de la dégradation de l’état des zones humides au niveau mondial, 

mais aussi certains facteurs d’amélioration dans le monde. La plupart des zones humides étaient dans un 

état passable, et les zones humides en bon état étaient plus nombreuses que celles en mauvais état. 

Le ruissellement agricole, la pollution urbaine ou 

industrielle, et l’introduction d’espèces sont 

autant de facteurs qui ont un impact sur la 

qualité des zones humides. 

Les facteurs qui influent sur l’état des zones humides 



Cette étude a vocation à guider les politiques et les pratiques sur chaque continent. Les résultats ont 

été analysés en fonction de la région Ramsar où se situe la zone humide. 

Analyse de l’état des zones humides en fonction de la région Ramsar  

L’Amérique du Nord est le continent qui présentait la plus grande proportion de zones humides en bon 

état (47,2 %), tandis que l’Afrique est le continent qui présentait la plus faible proportion de zones 

humides en bon état (16,3 %). L’Amérique du Nord avait moins de 10,1 % de zones humides en mauvais 

état, contre 38,8 % pour l’Afrique, le continent ayant la plus grande proportion de zones humides en 

mauvais état. 
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L’étude s’intéressait non seulement à l’état des zones humides, mais aussi à l’évolution de l’état de ces 

zones humides. Dans 36 % des cas, l’état des zones humides s’est dégradé, tandis que dans 21 % des cas, 

il est en voie de progression. L’état des zones humides en bon état a tendance à s’améliorer, tandis que 

l’état des zones humides en mauvais état tend à se dégrader. 

Analyse de l’évolution de l’état des zones humides en fonction de la région Ramsar  

On peut observer certaines tendances concernant la perception des zones humides selon le type de 

personne concerné.  Les participants issus d’ONG ont vu plus de zones humides en mauvais état, tandis 

que les membres des autorités locales ont vu plus de zones humides en bon état que ce qui était 

escompté. Les étudiants ont vu plus de zones humides en état passable que ce qui était escompté. 

Concernant l’analyse de l’évolution des zones humides, les personnes qui travaillent pour les autorités 

locales ont signalé moins de zones humides en état de dégradation que ce qui était escompté, tandis que 

les propriétaires terriens ont signalé davantage de zones humides en état de dégradation et moins en 

situation constante que ce qui était escompté. 
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Évaluation de 

l’état des sites 

Ramsar   

Certains sites concernés par l’évaluation sont des zones humides d’importance internationale en vertu de 

la Convention de Ramsar, tandis que d’autres ne le sont pas. Cet aspect ne semble pas avoir un impact 

sur l’amélioration ou la dégradation de la zone humide ; il n’est donc pas suffisant de reconnaître 

l’importance d’une zone humide pour l’aider. La tendance est encore plus alarmante : les sites Ramsar se 

dégradent davantage que les sites non Ramsar. C’est particulièrement le cas en Afrique, en Amérique 

latine et dans les Caraïbes : au-delà de la reconnaissance de l’importance d’une zone humide, il est 

nécessaire d’impliquer la communauté, de travailler sur les valeurs culturelles locales et sur la protection 

de la biodiversité. Plus de 1/5e (25 %) des sites Ramsar se sont détériorés. 1/3 des sites Ramsar étaient 

considérés en mauvais état, et l’état des sites Ramsar était pire que celui des autres zones humides. 

Les chercheurs principaux ont préparé un article A Citizen Science State of the World’s Wetlands Survey 

portant sur cette étude, pour la publication scientifique Wetlands. Celui-ci 

inclut plus de détails concernant la méthodologie et l’analyse. L’accès à la 

publication est payante. Nous vous invitons à contacter les principaux auteurs 

via ResearchGate  pour en savoir plus.  

Évaluation de l’état 

des sites non 
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Au sujet de WWN  

Le réseau WWN (World Wetland Network) sensibilise les populations locales à l’importance de la protection 

des zones humides, améliore leur implication et les aide à protéger efficacement les zones humides.  

C’est un réseau mondial constitué de plus de 145 ONG et OSC. Créé à la COP10 de Ramsar en 2008, il est 

reconnu dans plusieurs résolutions de la Convention de Ramsar. Pour en savoir, consultez le site 

WorldWetland.Network. 
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https://link.springer.com/article/10.1007/s13157-020-01267-8
https://www.researchgate.net/publication/338825121_A_Citizen_Science_State_of_the_World's_Wetlands_Survey

